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La sélection naturelle
" .;commence a operer

dans les négociations
"Nous estimons qu'un scénario

tel que nous avons connu entre 20 1a
ct2011ne~pluspo~bk

aujourd'hui pour la formation
d'un gouvernement."

Didier Reynders (MR)
L'informateur royal eXClut qu'on se lance dans la négociation

d'une grande réforme de l'État qui plongerait le pays
dans une crise interminable comme en 2010-2011.

• Au fédéral, le PTB et le Vlaams
Belang ont été exclus des discussions

• Dans les Régions, le second tour
des consultations se fera sans le [OH

• Maxime Prévot se donne deux ans
pour réinventer le parti centriste.

Les présidents de parti sont d'accord· il faut faire vite au fédéral

J
eudi, 14 h30. Dans la gigantesque salle Europe du

palais d'Egmont, à deux pas du Petit Sablon, deux
hommes font face à la presse. il s'agit de Didier
Revnders (MR) et Johan Vande Lanotte (SPA), les
de~x informateurs désignés par le Roi pour me-
ner les premiers contacts politiques

en vue de la constitution du futur gouver-
nement fëdéral. L'architecture des lieux
est écrasante car elle est destinée à ac-
cueillir des cénacles internationaux: la ta-
hIe centrale compte à elle seule lIne ceu-
taine 01' places P'luipées 01' miC'1'Osel l'sI
reliée à 1S cabines de traduction ... Pour-
tant, les sujets évoqués sont purement
belges. I3elgo-belges, même.

Devant l'inlpasse à laquelle les élections
pOUlTaient conduire, le vice-Premier ministre MR et
l'anden vice-Premier ministre SP.A unt rencontré
dans la plus grande discrétiollles présidents de parti.
Tous? NOIL les extrêmes -le Vlaa!l1S Belang et le PTIl-
ont été écartés des contacts. Les infornmteurs justifient

celte exclusion par une pirouette: discuter avec l'ex-
trême droite flamande et avec les communistes aurait
été inutile puisque de nombreuses fornlations ont re-
fusé de gouverner avec eux, rendant impossible dans
les f~lÎts toute coalitiun qui les assucierait.

POUI' le reste, les informateurs royaux
ont constaté, lors de leurs entretiens, que
la classe politique belge, y compris la
èIj- VA, estime que la Belgique ne peut pas

LeVlaams
Belang et le
PTB ont été

exclus
de fait des

discussions.

connaitre une nouvelle crise de 541 jours
au fëdéral... "La situation que 1l0US aIJOIlS
connue en 1010 et en 10Il n 'l'st plus JlDssi-
bll' lllljolll'd'hui. LI' gOllllernenll'lIr en affaires
courantcs fl 'il pilS de mu;orité. Il y il mie jurte
consdence de cc/a chez tous les purlemlÏre.~
politiques, économiques et sociaux", a expli-

qué Didier Reynders. En effet, en cas de problème ma-
jeur, le gouvernement Michel, en affaires courantes, ne
puurrait pas aisément légifërer puisqu'il ne dispose
plus de majorité à ]a c.hamhre depuis le oépart oe la
:>I-VAfin 201 R. Or, il faudra crmfeC'tionner des hudgets

particulièrement délicats en début de législature (on
parle de mmbler un trou de 10 milliards d'euros ..,).

Leur mission est prolongée
le travail de Didier Reynders et ùe Juhan vande La-

notte est loin ù 'être terminé. Le palais ad' Ul'eS et déjà
prolongé leur mission jusqu'au 17 juin. Après avoir
rencontré If's partf'nairf's sociaux et la flanquf' natio·
nale,après avoir discuté des défis climatiques avec l'ex-
pert Jean-Pascal \'an Ypersele, ils poursui.Tont leurs
contacts. Au menu des prochains jours: les représen-
tants du Bureau du plan ct ceux des réseaux de luue
contre la pauvreté.

Quelle chance ont les informateUl's de réussir il jeter
les bases du prochain gouvernement? On s'en voudrait
de ne pas citer une pelite phrase typiquement reyn
dersienne lancée par le lihéral à la fin df' la confërf'I1ce
de presse au palais d'Ewnont : "Surlme échelle de 1 à lU,
nos chances se situent entre 1 el lU." Traduction: l'incer-
titude politique reste grande. Voire totale.

F.C.
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À Bruxelles, le troisième larron devrait être Défi ou le MR

En Région bruXel.loise, on pense pouvoir entrer
dans le vifdu sujet d'ici une petite semaine. Un ac-
cord visant à entamer des négociations entre les

partenaires francophones d'une future coalition gou-
vernementale bruxelloise devrait en efiet etre scellé en
lin de semaine prochaine. De quoi accélérer la suite
des opérations entft' Bruxellois francophones et nécr-
landophoncs puisque, pour rappel, chacun des
deux groupes linguistiques qui composent le Parle-
ment bruxellois négocie d'abord de son côté.

Les négociateurs flamands de la capitale - Groen,
l'Open VLD et one.brussels (le nom du SP.A à Bruxel-
les) - ont d'ailleurs déjà conclu un accord entre eux en
vue de négocier ensemble, laissant de côté la N-VA,le
CD&V et deux autres petites formations politiques.
Bicn que chaquc groupe linguistique gère à cc stade scs
affaires de son côté, des contacts téléphoniques se tien-
nent en permanence entre les deux partis qui ont pris
la main sur ces négociations - le Parti socialiste chez les
fram:ophones et Gwen chez les néerlanduphones.

Du côté francophone, l'édléanœ de ce vendredi de-
vrait donner un coup d'accélérateur au processus. Tous

les groupes politiques consultés au cours de ces der-
niers jours (Ecolo, le MR, Défi, le PTB et le CDH) par les
deux négociateurs socialistes, Laurette Onkelinx et
Rudi Vervoort, sont en effet tenus de remettre à ces
derniers une note écrite 10ffilelle.

Faire rapidement le tri
Celle-ci a pour objectif de demander

à chaque parti de coucher sur papier
ses propositions et positions au sujet de
sLxthématiques ecntrales pour Bruxcl-
les: l'emploi, la mobilité, le social-
santé, le logement, le climat et la bonne
gouvernance. Une manière pour le PS
bruxellois de repérer les points de con-
vergence ou non existant entre son

programme et celui de ses potentiels l"!turs partenai-
res de majorité. l'our faire clair, le l'5 entend faire rapi-
dement le tri.

Depuis quelques heures, l'équation s'avère encore un
peu plus limpide, Compte tenu de s~ défaite électorale,
le CDH a renoncé à toute participation gouvernemen-

tale et a choisi l'opposition, A Bruxelles, il partait de
tonte façon perdant. "(;da .~(qllifieque dellx parti,~ ,\1'.~otlt

mis hO/'sjeu", commentait jeudi Laurette Onkelinx, fai-
sant là allusion au refus lormulé quelques jours pins
tôt par le l'TB de monter dans une majorité sans son

pendant néerlandophone du PvDA.
Outre le PS qui est à la manœuvre,

qui reste-t-il dans la course? Mathé-
matiquement, il lui faut impérative-
ment deux autres partenaires franco-
phones pour former son ~lliallce. si le
PTE s'avère out, il lui ümdl'a forcément
Écolll en guise de second partenaire,
lui-même flanqué d'lm troisième lar-
l'on: Défi ou le MR ? Là réside toute la
question. Selon nos ilùonnations, l'al-

[janet' PS-Écolo-Défi conserverait s~ pole positiun. Du-
rant la campagne, le PS n'a pas manqué de rappeler
que, s'il le pouvait, il privilégierait des alliances mar-
quées le plus à gauche possible. FÎne négociatrice, lau-
rette OnkeliILx ne peut pas rater sa sortie de scène.

Alice Dive

Fine
négociatrice,

Laurette
Onkelinxne

peut pas rater sa
sortie de scène.

En Wallonie, c'est reparti pour un tour sans le (OH

Chaque parti est
tenu de venir
avec la liste

de ses priorités
chiffrées.

Ce vendredi matin, les socialistes Elio Di Rupo et
Paul Magnette, qui ont pris la main au lendemain
du scrutin du 26 mai pour meUre sur pied une

coalition en Wallonie, recommencent le tom' des partis
représentés au Parlement wallon. À une exception,
bien entendu, puisqu'ils ne recevront plus le CDH qui
a annoncé, mercredi, son intention d'aller dans L'oppo-
sition à tous les niveaux de pouvoir.

c'est LeMR qui reviendra en premier
lieu au Parlement wallon pour rencon-
trer les deux socialistes, sur le coup de
10h. Quant aux écologistes et au PTE,
ils ne sont pas attendus avant mardi et
mercredi prochains. Pour la Wallonie, il
ne devrait rien se passer durant le long
week-end de Pentecôte qui s'annonce.
Même s'il apparaît évident que les né-
gociateurs de chaque parti vont continuer à préparer le
terrain pourd'éventueUes négociations.

Par rapport au premier tour de discussions, les cho-
ses avancent quand même puisque chaque parti est

tenu de venir, lors de ce deuxième rendez-vous, avec la
liste de ses priorités, détaillées et chiffrées,

Une phase décisive, sans doute
On peut quand même s'avancer en précisant que

cette phase devrait être presque décisive pour le choix
du ou des partenaires. On imagine mal, en effet, les né-

gociateurs être venus les mains vides
lors des premières rencontres. La vo-
lonté actuelle est de temporiser pour
laisser travailler les informateurs
Reynders (MR)et Vande LanoUe (SPA)
au fëdéral. Leur prochain rapport au
Roi, le 17 juin, devrait être éclairant
pour les entités fédérées. si les délais
pour la mise en place d'un exécutiffé-
déral devaient s'annoncer très longs,

g~geonsque les Régionsenclencheront la vitesse supé-
neure.

POUl'l'heure, trois coalitions restent possibles: une
violette (PS-MR),une arc-en-ciel (PS-MR-Écolo)et une
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majorité de gauche, pS-Écolo-PTB. L'annonce du re-
trait du CDH a ouvert une voie pour le MR qui devient
presque incontownable étant donné que la seule piste
de coalition qui les exclut présente deux difficuLtés. La
première réside dans la difficulté de marier le PTB avec
les deux autres. La seconde. dans le message qui serait
alors envoyé au nord du pays si des communistes de-
vaient monter au pouvoir en Wallonie.

Néarunoins. la décision du CDH est-elle mauvaise
pour le PTB? Le parti marxiste n'a+il pas. dans ceUe

configuration. un coup à tenter? En s'appuyant sur le
choL""limité qui s'offre au PS, le PTB pourrait jouer la
carle de la gauche contre la droite tout en donnant des
gages de sérieux au PS. Celui-ci devra alors dévoiler ses
intentions réelles par rapport au PTB et expliquer à son
aile syndicale pourquoi il préfère aller au pouvoir avec
leMR.

Mais qui a le plus à perdre l Le PS en s'alliant avec le
MR '?Ou le PTB en acceptant de laisser tomber ses de-
mandes de désobéir à l'Europe en matière d'austérité?

Stéphane Tassin

Le Belang obligé de s'afficher "gay friendly"
pour ne pas être exclu des négociations

L' histoire du vlaams Belang n'a
rien de gay fi·iendly. Les pères
fondateurs du parti d'extrême

droite flamand n'ont jamais été très ré-
ceptifs à la question de l'homosexua-
Lité. Depuis le début, le parti a plutôt
toujours défendu le modèle familial
traditionnel. En 2002, le Vlaarns Blok
fut le seul parti à avoir voté contre le
mariage gay à LaChambre et au Sénat.

Mais les choses changent. Notoire-
ment homophobe à ses débuts, le
vlaams Blok - devenu vlaams Belang
en 2004 - a opéré un premier aggior-
namento en 2007. Le fait que le parti
compte des homos dans ses propres
rangs y est sans doute pour quelque
chose. Et puis, la communauté gay est
un électorat à ne pas négliger. En 2007,
le leader historique Filip Dewinter dé-
clarait sur le site du parti "ne pas être
contre les homos ni les lesbiennes", En
2014, une autre petite phrase de l'An-
versois n'était pas passée inaperçue:
"Mieux vaut un tratlsgenre qu'un trami-
migrant."

Certains députés, fraîchement élus,
ne semblent toutefois pas très réceptifs
à la question de l'homosexualité. Le
président Van Grieken a ainsi été
obligé. en début de semaine, de remet-
tre les pendlùes à l'heure à la suite de
propos tenus par une élue de Zedel-
gem (Flandre occidentale). Interrogée
par De Kmnt van West- Vlaanderer1, la
députée en question, Dominiek
Sneppe (10000 voix de préférence) y
avait déclaré que "le mariage gay et
l'adoption d'enfants pal' des homosexuels
lurent lin pont trop loin". Le député lou-

vaniste Lorin Parys (N-VA) avait vive-
ment réagi en postant une photo de
lui-même, de son compagnon et de
leurs trois enfants sur les médias so-
ciaux avec le commentaire: "Clrère Do-
miniek Sneppe, apprenez à connaître
l'autre côté du pont. #LoveMakesAFa-
mily.'·

l'élue rappelée à l'ordre
La nouvelle élue, qui est la bru de feu

Roger Spumewyn - une des huiles de la
milice Vlaamse Militanten Orde
(VMO) - a maintenu ses propos. "[ort de
l'appui des trois-quarts de son électorat".
Elle a alors fâché jusque dans son parti
qui cherche à tout prix à devenir fré-
quentable. Sur 1\vitter, le député Chris
Janssens, un des trois négociateurs
gouvernementaux YB. a qualifié Ma-
dame Sneppe de "domme gans" ("con-
nasse") et y ajouta: "Ben zo pissed op
haar!" ("Suis très en colère contre ellen
L'eurodéputé GeroIt' Annemans ra-
jouta le commentaire "Not in mg
name". Tom Van Grieken a sommé la
nouvelle élue de ne plus s'exprimer
dans les médias et a affirmé que "le ma-
riage gay est UtJ droit acquis".

Le président du vlaams Belang expri-
mait-il une réelle conviction ou a-t-il
voulu éviter que d'éventuels partenai-
res se saisissent de l'affaire pour éjecter
le Belang de la négociation au niveau
flamand ? Le doute est pernns. Car le
danger guette.

La présidente de l'Open VLD, Gwen-
dolyn Rutten, s'est ainsi appuyée sur
les propos de la nouvelle élue de Zedel-
gem pour confirmer son intention de

Tom Van Grieken
se serait bien passé

de propos
provocateurs
en ces temps

de consultatIOns
gouvernementales.

ne pas mmpre le cordon sanitaire. Le
CD&V s'est également montré heurté.

Et la N-VA '? Interrogé à TerZake
(VRT).le député N-VA de Leuven Lorin
Parys, lui-même gay, atlîche une pru-
dence de sioux taisant à la fois preuve
d'une grande sagesse mais aussi de fer-
meté: "Pour fonder une famille. il faut de
l'amour avant tout. Pour 101'merun gou-
vel'llement, il faut de l'intelligence." En
ajoutant avec une pointe d'humour:
"Dans le cas contmiJ'e. on ne [or'mem IHl
gOlivernement qu 'alJeesoi-même."

Entre compréhension et admonestation
M, Parys estulle qu'il faut à ce stade

n'exclure aucun parti. "En même temps.
si jamais le vlaams Belang metwit sur la
table, pelldant les consultation" l'II COUI'S

ou après, des propositions remettant en
cause les droits des gays qui sOllt acquis
depuis longtemps. ce sem sans nOl1:s(la
N-VA, NdlR), soyons dail's. Il est impor-
tant de continuer à négocier conscien-
cieusement. en l'espectam tous les points
de vue, en vue de tl'Ouver l./Il hcm accord
où cllacun s'y retl'ouve. L'important est de
n'exclure personne."

Lorin Parys affirme encore "qu'il faut
poursuivre le dialogue avec le Vlaams Be-
1ang pal' respect pour tous ceux et celles
qui ont donné leur 1J0ixau parti d·e.\:-
trême dl'Oite,L'important maintenant est
de premil'e comw[<;sance de leur pro-
gl'amme et pl'Opositioll.'; en COl/l'S.Où
veulent-ils en venir ?"Et d'insister: "Ilest
certain que pOUl'nous, s'il y a des mesures
incompatibles U!Jecnos valeurs, ce sera:
'no pasaran· ...

Jacques Hermans
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Le Belang obligé de s'afficher "gay friendly"
pour ne pas être exclu des négociations

L' histoire du vlaams Belang n'a
rien de gay fi·iendly. Les pères
fondateurs du parti d'extrême

droite flamand n'ont jamais été très ré-
ceptifs à la question de l'homosexua-
Lité,Depuis le début, le parti a plutôt
toujours défendu le modèle familial
traditionnel. En 2002, le Vlaams Blok
fut le seul parti à avoir voté contre le
mariage gay à LaChambre et au Sénat.

Mais les choses changent. Notoire-
ment homophobe à ses débuts, le
vlaams Blok - devenu vlaams Belang
en 2004 - a opéré un premier aggior-
namento en 2007, Le fait que le parti
compte des homos dans ses propres
rangs y est sans doute pOUl'quelque
chose. Et puis, la communauté gay est
un électorat à ne pas négliger. En 2007,
Leleader historique Filip Dewinter dé-
clarait sur le site du parti "ne pas être
contre les homos ni les lesbiennes", En
2014, une autre petite phrase de l'An-
versois n'était pas passée inaperçue:
"Mieux vaut un tratlsgenre qu'un trami-
migrant."

Certains députés, fraîchement élus,
ne semblent toutefois pas très réceptifs
à la question de l'homosexualité. Le
président Van Grieken a ainsi été
obligé, en début de semaine, de remet-
tre les pendlùes à l'heure à la suite de
propos tenus par une élue de Zedel-
gem (Flandre occidentale), Interrogée
par De Kl'ant van West- Vlaanderen, la
députée en question, Dominiek
Sneppe (10000 voix de préférence) y
avait déclaré que "le mariage gay et
l'adoption d'enfants par des homosexuels
lurent lm pont trop loin". Ledéputé lou-

vaniste Lorin Parys (N-VA)avait vive-
ment réagi en postant une photo de
lui-même, de son compagnon et de
leurs trois enfants sur les médias so-
ciaux avec le commentaire: "cllère Do-
miniek Sneppe, apprenez à connaître
l'autre côté du pont. #LoveMakesAFa-
mily,"

l'élue rappelée à l'ordre
La nouvelle élue, qui est la bru de feu

Roger SpÎImewyn - une des huiles de la
milice Vlaamse Militanten Orde
(VMO)- a maintenu ses propos, "[Ol't de
l'appui des trois-quarts de son électorat",
Elle a alors fâché jusque dans son parti
qui cherche à tout prix à devenir fré-
quentable, Sur 1\vitter,le député Chris
Janssens, un des trois négociateurs
gouvernementaux YB, a qualifié Ma-
dame Sneppe de "domme gans" ("con-
nasse") et y ajouta: "Ben zo pissed op
haar!" ("Suis très en colère contre ellen
L'eurodéputé GeroU' Annemans ra-
jouta le commentaire "Not in mg
nome", Tom Van Grieken a sommé la
nouvelle élue de ne plus s'exprimer
dans les médias et a affirmé que "le ma-
riage gay est UtJ droit acquis".

Leprésident du vlaams Belang expri-
mait-il une réelle conviction ou a-t-il
voulu éviter que d'éventuels partenai-
res se saisissent de l'affaire pour éjecter
le Belang de la négociation au niveau
flamand ? Le doute est pemns. Car le
danger guette.

La présidente de l'Open VLD,Gwen-
dolyn Rutten, s'est ainsi appuyée sur
les propos de la nouvelle élue de Zedel-
gem pour confirmer son intention de

Tom Van Grieken
se serait bien passé

de propos
provocateurs
en ces temps

de consultatlOlls
gouvernementales.

ne pas mmpre le cordon sanitaire. Le
CD&Vs'est également montré heurté.

Et la N-VA'? Interrogé à TerZake
(VRT), le député N-VAde Leuven Lorin
Parys, lui-même gay, aflîche une pru-
dence de sioux faisant à Lafois preuve
d'une grande sagesse mais anssi de fer-
meté: "Pour fonder ulle famille, il faut de
l'amour avant tout. Pour/or'mer un gou-
ve1'llement, il faut de l'intelligence." En
ajoutant avec une pointe d'humour:
"Dans le cas contmiJ'e, on ne [or'mem IHl
gOlivernement qu 'aDecsoi-même,"

Entre compréhension et admonestation
M. Parys estÎIlle qu'il faut à ce stade

n'exclure aucun parti. "En même temps,
si jamais le vlaams Belang metwit sur la
table, pelldant les consultation." l'II cours
ou après, des propositions remettant en
cause les droits des gays qui sont acquis
depuis longtemps, ce sera sans nOl1:s(la
N-VA,NdlR), soyons dail's. Il est impor-
tant de continuer à négocier conscien-
cieusement, en respectant tous les points
de vue, en vue de tl'Ouver /./IJ hcm accord
où cllacun s'y retl'ouve. L'important est de
n'exclure personne."

Lorin Parys affirme encore "qu'il faut
poursuivre le dialogue avec le Vlaams Be-
lang pal' respect pour tous ceux et celles
qui ont donné leur Doix au parti d'e,'\:-
trême droite. L'important maintenant est
de preildr'e comJai"sa/Jce de leu/' pro-
gr'amme et pl'Opositiorrs en cours, Où
veulent-ils en venir ?"Et d'insister: "Ilest
ce/'tain que pOUl'nOliS,s'il y a des mesures
incompatibles a!)ec nos valeurs, ce sera:
'no pasaran',"

Jacques Hermans
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